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Q C,mmda! douee Patrie,
Tot dont les flots du Saint-Lauvent,

e

“Disent & larivee flenrie

L nom sonore et iienfaisant,’
En voyant ta grande.nature
Pour nous la source de tout bien,

Notre cirur doncemaenut mrmnie

Qu'il fait bon d'étre Cunadien !

La grande voix de nos maniagnes
Qui vibre nu mileu des saping,
Et que Péchoide nos campayues
Répite aux.vivages lointaiog
Lu fleur de la verte peairie .
Pareille & celle de PEden, .

. Tout chante & notre dme attendrie
Qu'il ('uit bou d'&t

tre Canadien !

GQuand.sur les tomnbeaux de nos pires
1o briso du soir, en passait,
Do loursivertus colfes et ficres

- Cucille le parfum odorant,

Elte répand comme un'dictaime
Lcs souvenivs du temps ancien, |
Lt chante, elle ansst dans notre dmes:

Quil fait bon étre Cunudien:!

EPISODE 4

ot 1838,

LX-bas, qmmi leitonnerie gronde
Sur les:vives:de nos aleux, !
Loin des orages du vieux, © .
Sur 103 bords nous mon{}xeu*eut'
It quand nousvoyans Ta tempéte,”
Briser monargite et um)m.

Avee bonheur chacun répite © 0
Qu'il fait. lmu d'étre L'&md:cn L

Ab e ﬂL C.

Pnnr nous, les enfanis de la Pxeqs
Qui venons montrer i vos yeux,

La grandeur Jd'ame: et I, noblesse
D'un cwdir filéle of réudreux,

De laibeauté Q¢ notrd role,

Noits croirons n'avoir omis rien,

St vous dites cotte p'uolo :
l!‘; ont bien le ceenr Canadien
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: OL westini le 1empe ni )o hol

de critiquer les causes qui ont.
praduit les ¢vé nmnum de 1837
LL (um;‘s n W pasiens




